
L’EUROPE SOLIDAIRE DE LA HONGRIE 
 
 
Le 4 octobre dernier, une marée de boue rouge hautement toxique issue d’un réservoir fissuré 
s’est déversée sur un territoire d’une quarantaine de km² dans l’Ouest de la Hongrie. Ces 
boues, composées de sous-produits de l’aluminium, contiennent entre autres substances 
dangereuses : de la soude, de l’arsenic, du mercure… Selon l’organisation écologiste 
Greenpeace, ce sont 4.000 ha de terres qui sont perdues pour l’agriculture ! 
 
Face à l’ampleur de cette catastrophe, qui a déjà provoqué 7 décès et menace, via le Danube, 
les pays voisins, le gouvernement hongrois a activé le mécanisme européen de protection 
civile et a demandé l’envoi d’une équipe d’experts spécialisés dans le traitement des 
pollutions et de la décontamination des terres agricoles. Le centre de crise de la Commission 
européenne a immédiatement retransmis cette demande aux Etats participant au programme 
(les 27 membres de l’Union européenne, plus la Croatie, l’Islande, le Lichtenstein et la 
Norvège) qui ont très rapidement répondu. En accord avec le gouvernement hongrois, la 
Commission a ainsi pu sélectionner une équipe de 5 experts venus d’Allemagne, d’Autriche, 
de Belgique, de France et de Suède, parmi les 40 offres reçues. Ces experts sont arrivés en 
Hongrie dès le 11 octobre. 
 
L’Europe centrale et orientale est truffée de « bombes environnementales ». S’il revient aux 
autorités nationales et européennes de mieux contrôler l’application de la réglementation pour 
éviter les catastrophes, c’est aussi le niveau européen qui est le plus pertinent en cas de crise. 
Car les catastrophes ne connaissent pas de frontières ! 
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